
I

476 LA SEMAINE RELIGIEUSE

Influence secrète de la Franc-Maçonnerie

... De même que les hauts gradés sont délégués dans les 
réunions de la Franc-Maçonnerie bleue, de même des francs- 
maçons sont délégués dans une multitude d’associations qui 
paraissent n’avoir rien de maçonnique. Les indications données 
à cet égard sont d’une précision qui ne laisse rien à désirer : 
«Vous êtes, disait le F.-. Blatin à ses co-maçons, au convent 
de 1892, un état-major, vous êtes des officiers qui n’avez pas 
encore suffisamment groupé les troupes que vous devez -nener 
au combat. Ces troupes, vous ne pouvez les amener dans nos 
log is, mais il faut arriver à réunir autour de vous toutes ces 
masses du suffrage universel qui ne demandent qu’à être disci­
plinées par vous ». Un au avant que le F.-. Blatin prononçât 
ces paroles, le congrès des loges du Midi nous apprenait que, 
dans cette partie de la France seulement, « la libre-pensée comp­
tait déjà six cents groupes dont la formation était due pour la 
plus grande partie à la Franc-Maçonnerie. » Il s'agit ici de 
sociétés qui ont en elles-mêmes un caractère anticlérical, telles 
que la Ligue de l’enseignement, les Unions amicales de soli­
darité, les Amicales d'instituteurs, les Cercles d’études, les 
Bibliothèques populaires, etc., etc. Mais, les francs-maçons 
pénètrent plus avant. Ils s’introduisent dans une multitude 
de sociétés de gymnastique, de tir, de musique, etc. « Notre 
commission, dit le compte rendu du congrès maçonnique 
d’Amiens en 1894, a estimé que ce moyen (d’action sur l’opi­
nion publique par les suggestions maçonniques dans les socié­
tés à caractère indifférent) devait être désigné d’une façon 
toute particulière à votre attention. Il vous procurera, en effet, 
à vous, l’occasion de faire prédominer nos i<lées partout si 
nous avons le talent d’organiser ces sociétés tout en restant 
dans la coulisse ».

Ces sociétés ont été constituées par la Maçonnerie, et elles 
ne le savent pas; elles sont dirigées par les représentants de 
cette société secrète, et elles l’ignorent ; c’est de ses idées 
qu’elles , sont nourries, et elles ne s’en doutent pas. C’est bien 
la réalisation du vœu formulé par la Revue maçonnique : « Il 
faut user d’influences individuelles soigneusement couvertes ».


